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trop tard es dernières semailles donnent généra- la ferme Le cultivaten -, à l'égrd de cnrtaifies opérations
lementnaissanceA des plantschuétives, lantzuissantos, agricoles qtu éeraient c,ûteu. e aire, purra; .sn diseuter

l'opportunité et les noyone d exectition avdc lez. cultivateurs
que le cultivateu-.lpeut reconnaître par la déicatesse dont les ,iies en griuulturu ùe l.îet rivi à désirer.
des tiges. Au contraire, les semailles précoces four- C'est encore au cercle ai-icnle que le cul iatir -pourrait
nisent des plantes vigoureuses, robustes, dont la obtenir plus d'éclaireisséments, en soumetant .cs projets

,. d'opérations agricoles à la discussionî des ut.Lubres de ce
rusticité puisse'faire face à l'inclémence (les saisons, cercle; et ceserait le moyed dn retirer des òôonlusions

so à l'égard des gelées, de la sécheresse, etc. A l'd- pratiques. es cultivateurs les plus intciligents et les plus
soi e desdeveennent p lu n s e C. la l'd-î~ prte s 1c~î cies <i~i '~tî'dp: ovlegard descréales, les'tiges acquièrent plus de hau- ettreprentants snit toujours les plus empressé de recourir à

ie .p'lns éot ce muoyen; chaque'fi uilsatddopt..r- -d nouvelles
heur; ls éis evienen pls lngset laréclteinnovationts srlurs- fr-ms aus leý but: d'eu obtenrd

e cultivateur peut constater un plus grand rende- plus grais profits.s

ment. Egér.,le cultivateur doit admettre qu'il est de son
térêt d'amnéliorer -a terre pour en bteuir de. produits

considérabléset de nicilleure. qitalité ; rien donc ne doit
Choses et autres être épargné pour atteindre ce but. S'il a quelques.notions

les plus élénentaires en agriculture, ce. cultiatur com-
Choix de la semence de blé, etc.-Les graines nouvelles, prendra qu'une terre riche-est plus productive qu'une terr

parfaitement choisies sur pied et uûres à point dans une pauvre, plus facile à t:ntretenir, moins exigeante sous le
année favorable, valent mietix que les grainvs agées récol- rapport d., engrais ; si la terre qu'il cultive est riche en
tées dans les mêmes conditions. -ependant les graines ligées engrais, !e prix des proluit, qu'il en obtiendra sera moins
vaudraient mieux qu'une semence nouvel.c dont les graines élevé, et il p'ourr avec plus d'avantages en effectuer la
auraient été lentes à croître ou qui auraient été plaaées vente pour lejpayer amplement de ses'frais de culture.
dans de mauvaises conditions de conservation, du moment
de- la réeolte jusqu au temps de leur conservation.,

Parmi les grains nouveaux que l'on destine -à la semence, Influeice de la culture des betteraves.-Plusieurs culti-

et'qui le plus souvent ont été:choisis au hasard, il s'en vateurs sont d'avis quë la culé des betteraves contribue
tiouve à la-fois de *bons ou de mauvais, de bien constitués à diminuer peu à peu la fertilité 'de la terre. Cependant
et'de chétifs. Quoiqu'il en soit, les uns comme les autrer dans les pays d'Eüroe et aux Etats-Unis même on a pu
germeront promptement et produiront des: plantes d'une se convaincre d'u' cotraire. Aujoud'hur à cette cul-
graide vigueur, les grains qui sont mal conformés, qui ont ture, là où l'on nonrrissait 900 bêtésà cornes, il y en a
cu'à souffrir lors dè leur végétation s'emporteront vite près de 10,000, et n y end pour plusieurs mi-
et·chercheront, tant bien que mal, -à se reproduire avant lions de piastres en scre.
de disparaître. Pour peu que les semences soient mal choi- -

sies et qu'elles .renferment même une petite quantité de E CETTE
mauvaises graines, il s'en suit toujours une perte considé-
rdble. Enjruresn.

4gés de deux à trois ans, le cultivateur sème bien plus épais
que s'il employait des grains nouveaux. Dans ce cas, la
perte n'est pas autant à craindre, parce que daus ce cas, les
graines chétives au moment de la récolte, n'ayant pu se
conserver, il n'y aura que les graines robustes qui pousse-
ront. .

En semant de la graine mal triée, le cultivateur récolte
bon nombre de plantes qui seront incapables de parcourir
régulièrement les phases de leur végétation., En les gar-
dant deux ou trois ans, les mauvaises granes perdrout en-
tièrement leur faculté germinative, et en semant les graines
en plus grande quantité, les butnnes graines qui s'y trou-
vent germeront et produiront des plantes vigoureuses.

Si le cultivateur tient absolument à se servir de grains
.,nouveaux pour la semence, il doit rechercher ceux prove-
nant de terrains humides, si pendant leur végétation il y a
eu sécheresse; si- la saison de végétation a été pluvieuse,
il devra prendre pour seinence les grains qui ont été récoltés
sur des terrains secs.

Les opérations .rcoles sururneferme nc--Certaines opé-
rations agricO)OS. .peuve t. • i · ui r. ison pour
être mises e.pit ;que, oie dansc elles îe
pourraient qu'nravena maré e-d e a.étaou si elles
étaient faoite àitre tenp' 'Il '&né on d l'y regarder
de près et de l.i.discur. öntrhésplus habilesuvriers de

On ne connaît àu ère de spéciique radical pour la gnté-
rison des engelur s, nais on en connaîr quelgues-uns pour
en attéuner letî violoîùcs attaqu. Un cteur renommé
affirme qn'eu *f'ltioinar, matim e 'soir, lés parties ma-
lades avec tine flanelle iunbibée <Peau saturée de sel ordi-
naire, on fair souvent dissaraitre les gelures. On obtient
liussi d'excellents részlbtatsen sd se'ant d'un baume que
Von prépare, eu ruêlnt bien ensemble, dix grammes
d'huile d'olive, quatre d'esseico de théréhenthine et une
onudeux gouttes d'acide sulfurique.
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